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Voir à travers les yeux de Dieu 
GCI Equipper, le 30 mai 2019 

 
Il y a plusieurs années, j'avais deux personnes dans l’une de mes congrégations qui monopolisaient mon 
temps. Chaque semaine, elles venaient me voir pour me faire part de leurs malheurs, me demander conseil 
ou simplement pour parler de n'importe quoi. Il y a eu plusieurs occasions où j'ai manqué d'autres 
conversations importantes parce que l'une de ces personnes m’accaparait. 
 

 
 
J'ai honte d'admettre que j'en suis arrivé au point où j'ai essayé d'éviter ces rencontres. J'ai même demandé 
à d'autres d'intervenir pour moi. Je n'oublierai jamais le dimanche où je rentrais chez moi, et j'ai dit à ma 
femme que c'était une belle journée à l'église, car je n'avais pas eu à parler à ni l'un ni l'autre de ces 
individus. Elle m'a juste regardé et m'a souri - vous savez, un de ces sourires qui vous fait savoir qu'elle 
est sur le point de dire quelque chose que vous ne voulez pas vraiment entendre. Je ne me souviens pas 
exactement de ce qu'elle a dit, mais c'était un de ces moments où le Saint-Esprit vous parle et sonne 
exactement comme votre femme. 
 
J'ai passé du temps en prière cette semaine-là à demander à Dieu de m'aider à voir ces deux personnes à 
travers ses yeux. La première chose qu'il m'a rappelée, c'est que ces deux personnes étaient aussi 
précieuses pour lui que je l’étais. J'avais besoin de me concentrer sur qui elles étaient - des enfants bien-
aimés de Dieu - plutôt que sur leur comportement ou sur le temps qu'elles me prenaient. 
 
Quelques semaines plus tard, en entrant dans l'église et en voyant l'une de ces personnes, j'ai vu quelque 
chose que je n'avais jamais remarqué auparavant. J'ai vu de la peine, de la peur et un désir incroyable 
d'être reconnu et entendu. Plutôt que de chercher une échappatoire, j'ai regardé cette personne dans les 
yeux et je lui ai dit: « Parle-moi de ta semaine ».  Puis j'ai écouté. Je n'ai rien essayé de réparer, j'ai 
simplement écouté. Plus tard ce même dimanche, j'ai eu l'occasion d'interagir avec l'autre personne de la 
même manière. 
 
Pendant quelques semaines, je les ai cherchées pour voir comment elles allaient. Je leur ai montré que 
j'étais intéressé et que je tenais à elles. Quand je les voyais du point de vue de Dieu, je ne pensais pas à 
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mon temps, ni à mes désirs - j'étais concentré sur elles - la douleur et le rejet qu'elles avaient éprouvés 
depuis longtemps. Elles voulaient simplement appartenir et être acceptées. 
 
En quelques semaines, elles ne monopolisaient plus mon temps. Elles sont quand même venues me voir, 
mais c'était souvent pour quelques minutes seulement pour partager quelque chose qui s'était passé. J'ai 
été étonné de la transformation qui a débuté lorsque j'ai commencé à les traiter comme si elles 
importaient, ce qu'elles sont. 
 
J'ai retenu cette leçon et je l'ai partagée plusieurs fois. Cela m'a aidé dans mes relations à l'église et dans 
la communauté. Cela fait partie de l’Environnement de l’Amour que l'on trouve dans les églises saines. 
 
Une grande partie de l’Environnement de l’Amour est de tendre la main à nos communautés et de 
partager l'amour de Dieu avec les autres. Cela peut être intimidant, mais je crois que l'un des meilleurs 
sujets de prière alors que nous nous préparons à tendre la main à la communauté où se trouve notre église, 
est de demander à Dieu de nous aider à voir les gens comme lui le fait. Demandez-lui de vous aider à 
reconnaître qu'ils sont ses enfants bien-aimés, dont certains ne savent pas encore qu'ils ont un Père qui 
les aime. Demandez à Dieu de vous aider à remarquer des choses, à entendre des choses et à vous rendre 
disponible lorsque des occasions se présentent. Demandez-lui de vous aider à traiter les autres comme 
ses enfants - parce que c'est ce qu'ils sont. Demandez-lui de vous aider à ne pas considérer les autres 
comme perdus dans le sens qu’ils n’appartiennent pas, mais plutôt comme ceux qui ne réalisent pas qu'ils 
appartiennent. 
 
Demandez à Dieu de vous aider à aimer votre communauté et ses concitoyens. Il est facile de dire que 
nous aimons la communauté, mais les communautés sont faites de gens. Nous devrions demander à Dieu 
de nous aider à aimer les gens. Et là encore, il est facile d'aimer les gens de loin; nous devrions demander 
à Dieu de nous aider à trouver des façons de les aimer dans nos relations. Quand vous êtes en relation, 
vous pouvez voir les gens comme Dieu les voit. Cela prend du temps. 
 
Alors par où commençons-nous? Promenez-vous dans le quartier autour de votre église et continuez à 
prier comme vous le faites. 
 
Pendant que vous marchez et priez, soyez attentifs. Ne vous contentez pas de remarquer la présence de 
quelqu'un, regardez-les. Souriez. Dites bonjour. Si l'on vous demande ce que vous faites, dites que vous 
marchez dans le quartier parce que vous voulez vous familiariser avec lui. S'ils vous le demandent, dites-
leur que vous êtes avec une église qui veut servir le quartier et que la meilleure façon de servir est 
d'apprendre à connaître les gens. 
 
Avec le temps, certains s’avanceront et commenceront à bavarder. Ce faisant, concentrez vos discussions 
sur l'apprentissage de la connaissance. Intéressez-vous à eux. Renseignez-vous sur leur travail, leur 
famille, les choses qu'ils aiment dans le quartier. Ne parlez pas de vos histoires à moins qu'ils ne vous le 
demandent. Montrez de l'intérêt pour leur histoire. 
 
Les gens désirent l'affirmation et l'acceptation. Ils désirent être vus et entendus. Ils ont le désir 
d'appartenir. Ce sont les besoins que nous aidons à combler quand nous partageons l'amour et la vie de 
Dieu avec eux. C'est l’Environnement de l’Amour. 
 
En apprenant continuellement à voir à travers ses yeux, 
 
Rick Shallenberger, éditeur 


